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AUTOUR DU CONFLIT SiPtO-JAPOHAIS 

TCHONG-KING 
une ville qui s'enterre 

Une vue de TCHONG-KING entourée par le Yang-Tsé-Kiang. (Photo N.Y.T.). 

Evoquant le conflit ilnc-japonais, 
ta < Brùsseler Zeitung » publie' l'in- 
téressant article ci-dessous. 

La ville la plut longtemps 
bombardée du monde 

Au cours d'une attaque à la 
bombe, sur des buts militaires, dans 

la région de Tché-Tchouan, 10 
avions de Tchon-King ont été abat, 
tus d'après le communiqué du com- 
mandement supérieur de la Flotte 
japonaise en Chine Centrale. 

On annonce, en outre, une nou- 
velle attaque aérienne sur Tchong- 
Klng. 

LE CONFLIT 1TALO-GREC 
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COMBATS ACHARNES 
dans la région 

de Korlscha Florina 
Bombardement d'objectifs militaires à Corfou 

et des bases navales d'Agostoli 

Les attaques aériennes Japonai- 
ses à la bombe sur cette ville, ont 
été particulièrement fréquentes ces 
temps derniers. 

Mais cela ne signifie rien de nou- 
veau pour la résidence actuelle de 
Tchang-Kaï-Chek et le Gouverne- 
ment National Chinois, car Tchong- 
Klng se trouve déjà depuis Janvier 
1939, sous l'effet des bombes aé- 
riennes Japonaises. 

Et des circonstances tellement 
particulières en ont résulté, que 
cette ville, certes la plus longtemps 
bombardée du monde, présente au- 
jourd'hui une merveille unique en 
son genre. 

Une forteresse unique 
Tchong-KIng est une forteresse 

naturelle si bien défendue qu'elle 
n'est attaquable que de par les airs. 

La ville se trouve dans la pro- 
vince chinoise Incomparablement 
belle au point de vue du paysage 
de Tché-Chouang. 

Belgrade, 6. — On mande de 
LJubojna (frontière gréco-yougo- 
slave) à la « Pravda » que les com- 
bats dans la région de Kortscha 
Florina se poursuivent avec achar- 
nement. Il y a du soleil et du vent; 
le bruit de la canonnade s'entend 
fort bien a la frontière yougoslave. 

Les chasseurs alpins italiens ten- 
tent principalement de se rendre 
maîtres d'une hauteur stratégique- 
ment très importante, qui domine 
la plaine de Kortscha. 

Au cours de la Journée de.lundi, 
des deux côtés du front, l'aviation 
a participé aux combats. 

Actions militaires 
en Épire 

et sur le Pinde 
Le communiqué italien déclare 

que   les    actions    militares    se 

développent dans la zone de l'Epire 
et sur la montagne du Pinde. Une 
tentative ennemie au nord de Ka- 
tiestika et dans le secteur sur de 
Presba a été nettement repoussée 
à l'aide de l'aviation qui a violem- 
ment attent les communications 
des colonnes ennemies. 

Un pont sur l'isthme du lac Pres- 
ba a été coupé. Des canons enne- 
mis ont été coupés de leurs muni- 
tions, puis détruits ; des colonnes 
de troupes ont été touchées en plein 
et dispersées. 

Les formations aériennes italien- 
nes ont également bombardé des 
carrefours de routes dans les ré- 
gions de Janina et de Metzevo. Le 
trafic a été interrompu sur la voie 
ferrée à Janina, Navarin et au Pi- 
rée. Les bases navales d'Agostoli et 
des objectifs militaires à Corfou 
ont été également touchés. 

(Lira la suite en diuxième pais) 

LA CONSTRUCTION 
de l'Europe nouvelle 

a été évoquée 
à Prague 

par le Dr. Goebbels 
Prague, 6. — Le Dr Goebbels a 

fait aujourd'hui à Prague un exposé 
sur la situation politique. 

Le ministre est arrivé à la c Mes- 

et Conrad Henlein, gaulelter et re- 
présentant du Reich. 

M. Goebbels a dépeint la genèse 
de la guerre de libération de l'Alle- 
magne et l'avènement de l'Europe 
nouvelle sous la direction politique 
de l'Axe. 

L'Allemagne d'Hitler, a-t-il dit 
notamment, forte de ses 90 millions 
d'habitants, unifiée et Invulnérable, 
entreprend, en collaboration avec 
l'Italie fasciste, la réorganisation 
de l'Europe. Les tâches que cette 
oeuvre gigantesque nous impose sont 
nombreuses et ardues. Mais nous 
savons qu'aujourd'hui il n'est plus 
un peuple sur le continent qui ne 
soit entraîné par le dynamisme 
des révolutions national-socialiste et 
fasciste devenues phénomènes euro- 
péens. L'Europe libérée de la tutelle 
britannique est en pleine évolution. 
Jadis les tribus eparses se sont 
formées en nations au prix de luttes 
sanglantes. Aujourd'hui, nous voyons 
forger, grâce a la collaboration de 
tous les peuples, une étroite commu- 
nauté continentale. Seules l'Alle- 
magne et l'Italie, représentantes 
d'une idéologie commune et victo- 
rieuse, disposent de la puissance 
nécessaire pour présider aux desti- 
nées de cette communauté. 

(Lin la luit» en deuilème put) 

M. le Docteur QOEBBELS. 
(Photo N.Ï.T.I 

tehalie» peu avant quatre heures, 
ac.jhijagné de MM. Von Neurata. 
protecteur de la Bohème-Moravie 

air» la suite «n deuxième pige) 

LES RESPONSABILITÉS DE LA GUERRE 
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M. DE BRINON 
met en cause l'ancien 

ambassadeur 
des Etats-Unis, 

à Paris, M. BULLITT 
IMMHMltMMMMMM 

Paris, 5. — Au cours d'une Inter- 
view accordée au correspondant pa- 
risien de l'Agence d'informations 
américaine « International News 
Services », M. Fernand de Brinon, 
l'ambassadeur de France récem- 
ment nommé, a fait des déclara- 
tions relatives aux conseils et in- 
formations donnés, principalement 
par l'ancien ambassadeur Bullltt, à 
des hommes politiques français et 
qui Influencèrent, de façon déci- 
Isive, la déclaration de guerre de la 
France à l'Allemagne. 

M. de Brinon tient à établir 
d'emblée que la collaboration avec 
l'Allemagne, dans le but d'instau- 
rer un ordre nouveau en Europe, 
constitue le but de la politique 
française. Une telle collaboration 
signifie que l'on a compris la si- 
tuation qui a entraîné une déclara- 
tion de guerre insensée et qui a 
conduit la France à la défaite. 

M. de Brinon a déclaré ensuite : 
« L'Allemagne, aujourd'hui vic- 

torieuse, a le droit et tous les 
moyens d'assurer la direction d'une 
Europe nouvelle. Nous avons tou- 
tes les raisons d'admettre que tel 
est le but sincère de M. Hitler et 
qu'il réussira à mener à bien cette 
tâche immense. Dès lors, 11 est né- 
cessaire que nos amis Américains 
conçoivent exactement l'actuelle si- 
tuation de la France. 

f Nous sommes au regret de de- 
voir constater que même dans des 
déclarations officielle, on est enclin 
à présenter la situation comme si 
le Gouvernement Pétain ne dispo- 

De nombreuses escadrilles allemandes 
ont attaqué plusieurs villes d'Ecosse 
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Le bombardement de Londres continue 

419 AVIONS BRITANNIQUES ONT ÉTÉ DÉTRUITS AU COURS DU MOIS D'OCTOBRE 
Berlin, 5. — Le t D.N.B. » ap- attaques contre des aérodromes, des 

prend que, dans la nuit du 4 au voies ferrées «t des établissements 
" novembre, les   vagues   d'avions industriels «Hués en Angleterre. 

L'Italie n'a perdu 
que 9 sous-marins 

1 Rome, t. — Contrairement aux 
affirmations de la B. B. G, selon 
lesquelles l'Italie aurait perdu jus- 
qu'à présent 29 sous-marins, on com- 
munique de source italienne bien 
informée qu'en réalité l'Italie a per- 
du neuf submersibles. Un autre 
sous-marin a été endommagé. 

Par contre, d'après la" même sour- 
ce, les Anglais ont perdu 19 sous- 
marins. 

CONSEILS MUNICIPAUX 
SUSPENDUS 

On apprend de Vichy que le 
minisire de l'Intérieur a suspendu 
Jusqu'à la fin des hostilités, des 
conseils municipaux dans huit com- 
munes, notamment Thlers et Avi- 
gnon. 

1.308.600 tonnes 
de marchandises anglaises 

coulées en deux mois 

Le communiqué allemand 
Berlin, 6. — Le Haut Commandement allemand lait connaître : 

Del formation! d'avions de combat ont poursuivi, le 6 et 
dans la nuit du 8, leurs attaques de représailles sur LONDRES 
st ont causé en de nombreux endroits de nouveaux incendies et 
des explosions. De nombreusss attaquss aériennes se sont 
dirigées sn outre contre dss ports, des installations industrielles 
et des nœuds de communication du sud et de l'est ds l'Angleterre. 
Notamment à QREAT-VARMOUTH on a pu observer de fortes 
sxplosions. Au cours de la Journée il y sut plusieurs combats 
aériens favorablss à nos chasssurs. Les chasseurs allemands ont 
descendu, à sux ssuls, devant PORTLAND, neuf appareils 
ennemis sans toutefois subir sux-mëmes des psrtss. Lors dss 
attaquss nooturnes sur dss ports écossais st sur dss installations 
industrielles a DUNDEE, nous avons pu observer des incendies 
particulièrement violents. 

Au PENTLAND-FIRTH, daux navlrss avant-poste ont été 
touchés sn plein; ils sont à considérer comme perdus. 

Nous avons continué à possr des mines dans les ports 
britanniques. 

Des avions anglais ont survolé de nuit la Hollande st le 
territoire du Reich et ont Jeté dss bombes sn différents endroits. 
Ils n'ont réussi qu'une seuls fois à toucher uns usins st à 
inoendisr l'annexa d'uns filature. Le feu a pu être étsint prssque 
aussitôt, Lss autres bombes sont tombées soit dans les champs 
ou sur dss quartiers d'habitation. Quelques maisons ont été 
endommagées, dsux personnes civiles tuées st plusisurs blssséee, 

Hier, les psrtss de l'snnsmi ont été ds vingt-trois avions, 
dont vingt st un ont été abattus sn combat aérien, un par la 
D.C.A. et un par l'artillerie de la marins. Six ds nos appareils 
manquent à l'appel. 

L'escadrille ds combat Général Wsvsr s'est particuliérsmsnt 
distingués sn mouillant dss mines dans lu ports britanniques 
d'uns façon inlntsrrompus, méms ds nuit st sn dépit du 
mauvais tsmps. 

L'artillerie de la marins a mené durant lss dsux mois écoulés 
la gusrrs ds commerce contre l'Angleterre avec un succès tou- 
jours grandissant. Ds méms l'aviation a réalisé, à part sss entre- 
prises contre Cils britannlqus, ds nombreuses attaquss sur dss 
navires isolés st des convois, durant lss dsux dsrnisrs mois. 

Nous avons réussi à coulsr sn navires marchands snnsmls 
st sn navirss marchands ssrvant l'snnsmi, 1.308.600 tonnes, dont 
946.000 tonnes ont été coulées par dss sous-marins, psndant les 
mois ds septembre st octobre. 

Nous avons par conséquent coulé dspuis Is début ds la 
gusrrs, sn navirss marohands snnsmls ou sn navirss marchands 
ssrvant l'snnsmi : 

Par dss navires ds gusrrs    1.110.000 tonnes 
Par des sous-marins    3.714.000    — 
Par dss formations d'avions ,..   1.831.200    — 

Ce qui fait un total ds    7.182.200    — 
Ns sont pas compris dans ess chiffres lss bâtiments ds 

gusrrs snnsmls, ni les bâtiments neutres st snnsmls coulés 
à la sults ds la poss dss minss par la marins ds gusrrs ds 
l'aviation ou par suits dss tirs dss battsrles ootlères. 

Lss psrtss totales ds l'ennemi ss trouvent donc ssnsiblsmsnt 
augmentées, étant donné qus lss navirss gravsment endommagée 
(l'aviation à elle seule a endommagé plus de trois millions de 
tonnss), ne sont pas comptés dans lss chiffres ci-dessus men- 
tionnés. Mais on peut admettre qu'une grands partis ds ces 
navirss n'a pas pu rsgagner son port d'attache ou n'a plus 
pu être miss en état de ssrvlr. 
(LIRE IN DlUXItMl PAO! Ll OOMUHIQUt ITAUIN) 

allemands allant à l'attaque de 
iiondres n ont pas cessé de se suc- 
céder. 

D'autres escadrilles ont attaqué 
plusieurs villes d'Ecosse avec le 
plus grand succès. 

On apprend que Hlllington prés 
de Glasgow, a été violemment bom- 
bardée. On a observé clng grands 
incendies et diverses explosions. 

A Hillington se trouvent les cé- 
lébrés usines aéronautiques Rolls- 
Royce, une des plus Importantes 
entreprises d'armement de l'avia- 
tion anglaise, où l'on fabrique sur- 
tout' les moteurs pour les avions de 
chasse. 

Dans le courant de la Journée 
d'aujourd'hui, l'aviation a encore 
attaqué les dépendances de la gare 
de Norwich ainsi que le champ 
d'aviation de Swanton-Morley ou 
elle a détruit des baraquements et 
un hall. 

Des avions de chassé anglais qui 
ont été surpris par des chasseurs 
allemands à la côte Sud-Ouest an- 
glaise et qui, malgré l'avantage du 
nombre ont voulu éviter le combat, 
ont été poursuivis. Deux Bpltfire 
ant été descendus. 

Nouvelles attaques 
contre les voies ferrées 

Berlin, 5. — Hier, vers la soirée. 

M. Fernand DE BRINON, 
Ambassadeur. 

(Ph.  Archives) 
sait pas de sa pleine liberté pour 
poursuivre sa politique propre. 

(Lire le sults en dtuxitme paie)   I l'aviation allemande a exécuté des ques aériennes   allemandes contre 

En vol piqué, les abris et les han- 
gars d'un aérodrome ont été Incen- 
diés. Plusieurs avions se trouvant 
devant les hangars ont été observés 
après l'attaque, flambant complète- 
ment. 

Sur la ligne Londres-Southend. 
la voie ferrée a été touchée, de 
même qu'une gare, un grand éta- 
blissement industriel et un train. 

Le bombardement a été particu- 
lièrement efficace. Au cours de la 
nuit, des escadrilles de combat alle- 
mandes ont opéré des attaques in- 
interrompues contre Londres. La 
capitale de l'Angleterre a été ar- 
rosée d'une quantité considérable 
de bombes. De fortes explosions et 
de grands Incendies ont été obser- 
vés. Par suite des conditions atmos- 
phériques défavorables, il n'y a eu 
hier que quelques combats aérlenr 
au cours desquels un avion anglais 
a été descendu. Un appareil aile 
mand est manquant. 

Londres, objectif 
principal 

Amsterdam, 5. — Ainsi qu'il res- 
sort du communiqué officiel de ce 
matin émanant du Ministère de 
l'Air britannique et du Ministère 
de la Sécurité intérieure et retrans- 
mis par l'agence Reuter, les atta- 

La réélection de M. Roosevelt 
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22.200.000 électeurs ont voté pour M. Roosevelt 
et 18.451.000 pour M. Willkie 

LA  MAISON  BLANCHE  A   WASHINGTON (Ph. Archives). 

Du t Journal de la Radiodi/lusiontt'Huason, M. Roosevelt a fait, en 
■iiicriitu     u      Wi/       VcrrrroAi      k      Wn_   c/wirititir      une    rmirt*   HÂflorottcm     * Française » du Mercredi S No- 

vembre : 
On a reçu au début de l'après- 

midi, de New-York, la dépêche sui- 
vante : 

« M. Roosevelt obtient la majorité 
des suffrages dans 37 Etats avec 
437 mandats électoraux ; M. Willkie 
obtient la majorité dans 11 Etats 
avec 94 mandats électoraux. On sait 
que le nombre total des mandats 
est de 631. M. Roosevelt est donc 
réélu pour la troisième fois prési- 
dent des Etats-Unis s. 

A 15 h., c'est-à-dire à 9 h. du ma 
tin — heure américaine — les chaî- 
nes de stations radiophoniques des 
U. S. A. annonçaient officiellement 
la réélection du Président Roose- 
velt. On signale que le nombre des 
abstentionnistes a été peu impor- 
tant ; à New-York, où M. Roose- 
velt a obtenu 727.000 voix, 95 % des 
électeurs inscrits ont pris part au 
vote Interrogé en fin de matinée 
par les Journalistes qui avaient en- 
vahi sa demeure   des   bords   de 

souriant, une courte déclaration 
Je ne considère pas encore ma 

réélection comme acquise. a-Ml dit, 
mais Je ne puis nier que les résul- 
tats connus Jusqu'à présent ne sem- 
blent pas trop défavorables ». 

La  plupart  des  dirigeants   du 

Une émouvante 
cérémonie 
au cimetière 
de Toulouse 

Toulouse, 8. — Quarante officiers 
et soldats allemands et Italiens 
appartenant à la commission d'ar- 
mistice, sous la conduite de M. le 
major Trotter, se sont rendus au 
cimetière de Toulouse où ils ont 
fleuri les tombes des soldats alle- 
mands et italiens ainsi que les 
tombes des soldats français morts 
au champ d'honneur. 

Le même geste pieux a été accom- 
pli par le chef d'état-major de la 
17e région militaire, lequel a déposé 
sur les tombes allemandes, Italien- 
nes et françaises des couronnes aux 
couleurs françaises. 

Les honneurs militaires ont été 
rendus par un piquet de troupe 
avec tambours et clairons. Les son- 
neries réglementaires ont été effec- 
tuées. 

Cette émouvante cérémonie s'est 
déroulée dans une atmosphère de 
haute courtoisie. 

de huit années de pouvoir consécu- 
tives ; ensuite, l'opinion américaine 
profondément divisée sur les pro- 
blème de politique intérieure, est 
cependant à peu près unanime sur 
un point : elle entend que les 
U. S. A. ne participent pas au con- 
flit européen par une intervention 
armée. 

l'Angleterre commencées peu après 
la tombée de la nuit, ont été une 
fois de plus très étendues et exécu- 
tées « sur une échelle relativement 
grande. ». 

En plusieurs endroits en Angle- 
terre et en Ecosse, communique- 
t-on, des bombes ont été lancées. 
Londres constituait de nouveau l'ob- 
jectif principal des attaques, mais 
des bombes ont également été lan- 
cées sur deux villes situées dans les 
Midlands. près de la Mersey, et sur 

un certain nombre » de localités 
dans le Sud-Est de l'Angleterre, les 
comtés orientaux et en Ecosse. Le 
communiqué officiel ajoute que l'at- 
taque contre la zone londonienne a 
étc poursuivie pendant toute la nuit. 

Les pertes de la R.A.F. 
Berlin, t. — D'après les constata- 

tions des services compétents alle- 
mands, le nombre total d'avions 
anglais détruits au cours du mois 
d'octobre s'élève à 419. Il s'agit uni- 
quement de pertes anglaises qui ont 
pu être relevées avec certitude. En 
réalité, le chiffre pourrait être plus 
élevé. 

Du côté allemand, les pertes 
aériennes allemandes s'élèvent pour 
ce même mois à 138 appareils. 

La 50* victoire d'un 
officier aviateur 

allemand 
Berlin, i. — Le récit captivant 

suivant est parvenu au D. N. B. à 
propos de la cinquantième victoire 
aérienne du major Galland. promu 
entre temps au grade de lieutenant- 
colonel : 

« 1er novembre. — La tempête 
s'est apaisée au cours de la nuit. 
Un soleil radieux chasse les der- 
niers nuages. Vraiment un temps 
d'automne idéal. Tous les hommes 
de l'escadre le ressentent lorsque les 
appareils s'envolent vers midi sous 
la conduite du commandant. Car. 
aujourd'hui, c'est l'échéance du cin- 
âuantième appareil anglais. L'eaca- 

re a reçu ordre de fournir des ap- 
pareils de chasse pour escorter des 
avisa»de combat légers. Les.forma- 
tions atteignent l'objectif sans avojr 
été dérangées. Sôùs la protection 
des- enaseeurs. les bombardiers se 
délestent de leurs charges au-dessus 
de Londres et observent les résul- 
tats de l'attaque. Puis résonne briè- 
vement le commandement du re- 
tflar: Le commandant quitte la for- 
mation et ordonne < chasse à volon- 
té >. Quelque part dans l'espace, 11 
a repéré de petits points : ce sont 
les f Spitflre » ennemis. H est im- 
possible de dénombrer exactement 
les appareils, mais ils sont bien 
seize ou dix-huit, donc en nombre 
très supérieur. La position d'atta- 
que nous est toutefois favorable. 
Les Anglais n'ont pas encore aperçu 
les chasseurs allemands. Le major 
Galland choisit froidement son 
c Spitfire ». Voilà qui est fait. A 
bout portant, le commandant ouvre 
le feu. Atteint par une grêle de 
balles, des débris se détachent de 
l'appareil ennemi. Une nouvelle 
bordée de coups touche le eSpitflre» 
qui. à ce moment, a cessé d'être un 
avion. Il vole littéralement en 
éclats. Immédiatement après, le 
commandant est de nouveau en ex- 
cellente position d'attaque et voilà 
le deuxième anglais qui t mord la 
poussière ». Avant que les deux 
avions de chasse allemands puissent 
trouver une nouvelle victime, les 
Anglais se sont enfuis à toute vi- 
tesse. Ils n'essaient même pas d'en- 
gager le combat avec les deux appa- 
reils. » 

(Lire u «une en deuxième saga) 

(Llrs la suite en deuxième paie) 

PAUL FRATELLIN1 EST MORT 
Paris. 8. — Le clown Paul Fratel- 

llni est mort. C'est lui qui, dans le 
trio des clowns fameux portait 
l'habit et les gants blancs et gar- 
dait toujours le sourire. 

M. KNOX 
Secrétaire d'Etat américain 

à la Marine 

parti républicain admettent leur 
défaite et annoncent leur intention 
de se rallier au Président Roose- 
velt. 

Le peuple des U. S. A. 
est contre la guerre 

L'analyse du scrutin d'aujour- 
d'hui permet, estime-t-on dans les 
milieux politiques de New-York, 
une double constatation : Tout 
d'abord, la popularité de M. Roose- 
velt, si elle a quelque peu diminué, 
n'a cependant pas trop souffert 

Le voyage du Maréchal Pétain 
dans le Midi de la France 
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Après ta visite à Toulouse, le Chef de l'État 
s'est rendu à Montauban 

Vichy, 6. — Le Maréchal Pétain 
poursuit son voyage dans le Midi de 
la France. Ce matin, le chef de 
l'Etat s'est rendu à Toulouse, à 
l'Académie des Jeux Floraux, où il 
a été reçu par son collègue de l'Aca- 
démie Française, le grand écrivain 
M. Joseph de Pesquidoux, et par 
M. l'amiral Lademas. , 

Après avoir déjeuné à la Préfec- 
ture de Toulouse, le maréchal a quit- 
té Toulouse pour gagner Montau- 
ban par la route. Le maréchal, après 
avoir déposé une couronne au pied 
du Monument aux Morts de Mon- 
tauban, a fait une longue visite su 
Musée Ingres. 

Le chef de l'Etat est reparti dans 
la soirée pour Vichy. 

L'ENTHOUSIASTE 
RÉCEPTION DE TOULOUSE 

A Toulouse, où le maréchal Pé- 
tain était accompagné de MM. Bau- 
doin et Peyrouton, un enthousiasme 
extraordinaire a soulevé la ville 
tout entière. 

Des milliers de personnes se pres- 
saient dans les rues acclamant le 
cortège, alors qull se dirigeait vers 
la Préfecture. 

Les mêmes manifestations d'en- 
thousiasme confiant se sont renou- 
velées dans les petites localités des 
environs de Toulouse, ou le maré- 
chal s'est rendu. 

Au cours ds la soirée de mardi, 
vers 31 h. 45, répondant aux accla- 
mations de 1* j&uJsV; 

tain est apparu au balcon de l'Hôtel 
de Ville, tenant à la main la hampe 
d'un drapeau. 

La foule, comprenant le symbole, 
a entonné la Marseillaise. Les échos 
de l'hymne national se répercutaient 
des rues avoisinantes Jusqu'à l'Hô- 
tel de la Préfecture. 

UNE DÉCLARATION 
DE M. PEYROUTON 

Avant de quitter Toulouse, M. Pey- 
routon, ministre de l'Intérieur, a 
réuni les représentants de la presse 
et leur s exprimé tous les remer- 
ciements du maréchal à la popula- 
tion toulousaine pour son chaleu- 
reux accueil. M. Peyrouton a ajouté: 

(Lira la suite en Oeuxltme an») 

Le statut des Juifs 
en Belgique 

Bruxelles, S. — Une nouvelle or- 
donnance du commandement mili- 
taire allemand en Belgique et dans 
le Nord de la France oblige tous les 
juifs ayant 15 ans accomplis à se 
faire inscrire au registre des juifs. 
Les enterpiises Juives doivent se fai- 
re connaître. Les restaurants, hôtels, 
auberges dont le propriétaire est 
Juif devront porter une affiche ré- 
digée en français, allemand st fia- 


